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RESUME
Trois rations ont été obtenues ensubstituant, poids par poids, 0 % (lot èO), 25 % (lot C25)

et 50 % (lot C50) de tourteau d'arachide par du tourteau de coton.

Elles ont été distribuées pendant 116 jours à 27 porcelets de race locale et ayant un poids

initial de 5 kg.

Le gain moyen quotidien a été de 230 g, 230 g, 263 g , respectivement dans les lots CO,

C25, C50. Le régime alimentaire n'a pas d'effet significatif sur la consommation alimentaire

mais l'indice de consommation tend (p < 0,1) à être plus faible dans les lots supplémentés au

tourteau de coton que dans le lot CO. Le poids de la carcasse tend (p < 0,1) à être élevé chez les

porcs des lots C25, C50 que chez ceux du lot CO.

Les autres caractériqtiques d'abattage ne diffèrent pas significativement entre les lots.

Cependant, le poids du foie est plus élevé dans les lots C25 (+ 16 %) et C50 (+ 21 %) que dans

le lot CO.

Il a été conclu que jusqu'à 50 %, le tourteau de coton peut se substituer au tourteau

d'arachide dans la ration des porcs, lorsque celle-ci est utilisée sur une courte période.

Mots-clés Tourteau d' arachide, Tourteau de coton, Substitution, Croissance,

Caractéristiques de carcasse, Sénégal, Porc local.



SUMMARY
Cottonseed meal partial substitution for groundnut meal, effect on growth performanc~

and carcass traits in indigenous pig breed.

Three diets were obtained by replacing on a weight basis a % (group CO), 25 % (group

C25) and 50 % (group C50) groundnut meal with cotton seed IDeal.

The diets were fed during 116 days to 27 indigenous breed piglets whose initial weight was

5 kg.

Average daily gain was 230 g, 230 g and 263 g respectively in the CO, C25 and C50

group. Feed consumption was not significantly affected by, dietary treatment but the feed and

gain ratio tended (p < 0,1) to be low in animaIs supplemented with cottonseed meal. The carcass

weigth tended (p < 0,1) to be higher in C50 ans C25 than in CO animaIs.

The other slaughter traits were not significantly different between groups. However, the

liver weight was higher in the C25 (+ 16 %) and in the C50 (+ 21 %) than in the CO group.

It was conclued that up to 50 %, cottonseed meal may be substituted for groundnut meal in

the indigenous pig brees if the diet is used on a short period.

Key-words : Groundnut meal, Cottonseed meal, Substitution, Growth, Carcass traits,

Senegal, Local breed pig.
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1 N T R O' DUC T ION
~. .". . .

En Afrique de l'Ouest où la culture du cotonnier est en pleine expansion, la

production de graine de coton a été estimée, pour la campagne 1993-1994 à

1.005.910 tonnes (AFRIQUE AGRICULTURE, 1994). Le tourteau de coton (T.C),

sous-produit d'huilerie de cette production est disponible en grande quantité et à un

coût légèrement inférieur à celui du tourteau d'arachide (T.A).

L'utilisation en alimentation des monogastriques de T.C pose le problème du

niveau d'incorporation de celui-ci. Chez le porc, la substitution dans la ration

alimentaire du tourteau de soja (T.S) par le T.C s'est traduite par une baisse des

perfonnances zootechniques par rapport aux animaux témoins dont la vitesse de

croissance et l'efficacité alimentaire étaient respectivement de 470g et de 1,63

(NOLAN et al., 1968).

Cette diminution de la croissance serait due, entre autres, au meilleur

équilibre des acides aminés essentiels du T.S par rapport au T. C, et à la présence

dans le T.C du gossypol, pigment polyphénolique toxique chez le porc. La dose de

gossypol qui est susceptible d'affecter la croissance, varie de 4,5 ppm (NOLAN,

1968) à 244 ppm de gossypol libre (CLAWSON et SMITH, 1966). De plus, chez les

volailles, DONGMO et al (1993 a) observent une baisse de la vitesse de croissance et

des paramètres de reproduction avec une ration supplémentée au T.C et titrant 150

ppm de gossypollibre.

En revanche, ces auteurs n'observent aucun effet sur ces perfonnances

lorsque le gossypol est ajouté seul au taux de 400 ppm à un régime ne contenant pas

de T.C (DONGMO et al., 1993 b). Ils en ont déduit que l'effet toxique du T.C sur la

productivité serait imputable à des facteurs autres que le gossypol ou à une interaction

entre cette molécule et d'autres nutriments lors de la fabrication du tourteau de coton.

La composition chimique du T. C présente de grandes variations en fonction

des variétés végétales: de l'origine géographique et des conditions de traitement

(JAGADI et al., 1987; ZOURE, 1991).

Cependant, il existe peu d' infonnation sur l'utilisation en alimentation des

monogastriques du T.C produit dans la sous-région.

Ce travail a donc été entrepris pour étudier l'effet de la substitution partielle

du T.A par le T.C dans la ration, sur les perfonnances en vif et en carcasse du porc

local.
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Il comprend deux parties :

.-
- une partie bibliographique sur l'élevage porcin en Afrique et sur

l'utilisation du T.C en alimentation porcine.

- une partie expérimentale destinée à étudier l'effet d'une substitution

partielle du T.A par le T.C en alimentation porcine.



3

CHAPITRE 1 - GENARALITIt SUR L'ELEVAGE PORCIN EN.
AFRIQUE.

Le porc est un animal monogastrique oITlIÙvore et une espèce à cycle court.

Prolifique, la femelle donne en moyenne 8 à 9 porcelets par portée (SERRES, 1973).

L'abattage intervient à environ 6 mois pour les races européennes et à un

poids de 100 kg. Pour les espèces locales qui font l'objet de notre étude, lacroissance

est lente (SERRES, 1973) et le poids dépasse rarement 60 kg à un an.

En Afrique, l'élevage du porc commence à se développer dans le but de

couvrir les consommations locales.

1 - EFFECTIF ET REPARTITION DU CHEPTEL.

1.1 - Effectif et évolution.

Les effectifs de porc de chaque pays africain sont présentés dans le tableau 1.

Les chiffres portent sur l'effectif de porcsen 1987 et les taux de croissance annuels

par pays de 1961 à 1974, d'une part, ~t de 1975 à 1987, d'autre part. Le nombre de

porcs en Afrique Sub-Saharienne est estimé à 11 124 000 de têtes en 1987, avec une

croissance annuelle de 4,3 % et 4,2 %, respectivement sur les deu'x périodes. Sur ces

mêmes périodes, les croissances annuelles de 1,8 % et 1,3 % chez les bovins et de

1,8 %à 2 % chez les ovins ont été enregistrées.

1.2 - Répartition du cheptel.

Selon les effectifs annoncés plus haut, nous constatons que le Nigéria se

détache largement comme premier producteur de porcs. Au niveau des ensembles

régionaux, l'Afrique de l'Ouest vient· en tête avec des effectifs estimés à 4 969 000

têtes. Elle est suivie par l'Afrique Centrale (3 166 000 têtes) et l'Afrique du Sud (2

207 000 têtes).
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La religion musulmane présente une forte influence sur la répartition du

cheptel porcin. Dans les pays-fortementislamisés, l'élevage du p0fC" est quasi

inexistant (figure 1).

Tableau 1 : Population de porcs en 1987 et 1991

et son évolution entre 1961-1974 et 1975-1987.

Pays/ Nombre/ taux de croissance annuel Nombre/
(%)

Région (en milli en mil·liers
ers) 1987 1961-1971 1975-1987 1991

* AFRIQUE DE 4969 3.8 4.8 8409
L'OUEST
Bénin 617 2.2 4.6 730
Burkina F. 500 3.5 12.9 520
Tchad 12 1.4 6.9 16
Côte d'Iv. 450 8.5 5.7 869
Gambie 13 10.6 2.8 Il
Ghana 703 7.1 4.0 620
Guinée 50 5.0 3.6 33
Guinée B. 290 0.9 3.1 293
Libéria 140 3.1 3.6 120
Màli 58 4.8 6.4 61
Mauritanie
Niger 37 6.0 3.0 38
Nigéria 1300 2.7 3.8 4000
S~négal 450 17.7 8.1 507
Slerra L. 50 3.3 5.1 52
Togo 300 1.5 0.3 500

* AFRIQUE
CENTRALE 3166 4.6 2.9 3621
Angola 475 1.3 2.9 495
Burundi 77 19.8 8.2 103
Cameroun 1178 8.5 3.1 1414
Rep C/Afr· 371 14.4 8.7 426
Congo 47 3.7 -0.4 52
Gabon 153 3.1 1.8 162
Rwanda 90 2.8 1.2 139
Zaïre 776 3.4 0.8 830

* AFRIQUE DE
L'EST 781 5.3 4.6 1267
Ethiopie 19 3.6 1.6 20
Kenya 100 1.5 4.4 105
Somalie 10 8.0 2.4 10
Soudan
Tanzanie 182 2.9 2.9 282
Ouganda 470 17.6 6.0 .. 850

* AFRIQUE DU
SUD 2207 4.6 4.7 3601
Botswana 9 0.8 -4.7 16

, Lesoto 70 2.6 -2.5 75
Madagascar 1361 5.8 9,1 1461
Malawi 200 4.1 0.9 280
I.Maurice 13 0.4 8.7 10
Mozambiql.!e 155 0.7 2.7 165
Swaziland 19 4.3 -0.4 24
Zambie 200 6.3 0.9 230
Zimbabwé 180 4.9 -2.0 340

* AFR SUB
SAHARA Il 124 4.3 4.2 16 898

* AFR DU NORD 201 370



Fig 1 : REPARTITION DU CHEPTEL PORCIN EN AFRIQUE (1991).
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2 - RACES EXPLOITEES.
. ~ ..

Les races les plus exploitées en Afrique dans les élevages dits modernes sont

les races mixtes issues, selon SERRES (1973) de croisements.

Quant aux races locales, elles sont exploitées essentiellement dans le système

traditionnel.

2.1 - Le porc local.

C'est la race la plus élevée en Afrique de façon traditionnelle, dans des

conditions extensives. Les performances mal connues sont très variables.

Ce porc serait issu du porc ibérique (SERRES, 1973) avec infusion de sang

celtique, Sus scrofa domesticus et asiatique, Sus vittarus (GOTTLIEB, 1975 citant

d'une part ADAMANTIDIS, et d'autre part WILLIAMSON et PAYNE).

Les études sur le porc local sont très rares, ce qui explique nos limites à

donner les caractères éthniques précis de cette race.

C'est néanmoins un animal de petite taille, environ 0,60 m au garrot. La tête

possède un front court, un groin allongé, des oreilles portées horizontalement ou

légèrement dressées. Le corps est étroit avec des membres assez longs (type coureur).

Les jambons sont relativement plats. Le pelage, formé de soies 10!.1gues au niveau du

rachis, est de couleur variable (noire, grise, pie noire .... ).

Le porc local porte des noms différents en fonction des localités. BAKOSI au

Cameroun (TAKAM, 1978), KORHOGO en Côte d'Ivoire (COTE D'IVOIRE,

1991).

La qualité. primordiale de cet animal est sa rusticité, qui lui permet de résister aux

difficiles conditions de son milieu d'élevage. Mise à part la prolificité qui est élevée

Uusqu'à 12 porcelets par portée), les autres performances sont médiocres.

...,
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2.2 - Les races importées.

Ces races sont rencontrées dans les élevages améliorés avec ou sans

croisement avec le porc local.

2.2.1 - Le porc Berkshire.

Cette race est exploitée au Cameroun (TAKAM,1978). Le porc Berkshire est

issu de croisement entre le porc noir du Comté de Berk et les porcs de Chine.

Ces animaux sont noirs avec six points blancs aux extrémités des pattes, au

groin et à la queue. La tête est courte ainsi que le groin. Les oreilles sont petites,

dressées et divergentes. Le corps est épais et bas sur les pattes. L'animal est

vigoureux et précoce. Il s'acclimate bien dans les pays tropicaux, exemple du

Cameroun où il est exploité dans la station zootechnique de Kounden avec de bons

résultats (TAKAM,1978).

2.2.2 - Le porc Large white.

De grand format, il présente une tête forte, à groin large et des oreilles

dressées. Le corps est allongé, la poitrine large, le dos musclé et rectiligne.

Les jambons sont épais et bien descendus, la robe est blanche. Les

performances du porc large white sont remarquables avec une bonne fécondité et une

bonne prolificité (9 à 12 porcelets par portée). Ses qualités de rusticité et d'adaptation

sont indéniables, ce qui fait d'elle la race la plus exploitée dans le monde. Cet animal

peut atteindre 100 kg en 6 mois dans certains élevages.
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2.2.3 - Le porc Landrace.

C'est une race danoise de grand format et à corps allongé. Le profil de la

tête est presque rectiligne, le groin est fin, les oreilles sont portées horizontalement

vers l'avant. Le tronc est fusiforme et la ligne du dos est plus ou moins convexe.

L'abdomen est bien soutenu. La poitrine ne descend pas en dessous du coude. C'est

une race prolifique et à forte croissance. Les carcasses sont très .. longues et

particulièrement maigres.

Le landrace s'adapte très mal aux conditions climatiques tropicales, d'où la

nécessité de croisement avec la race locale pour lui apporter un peu de rusticité. Ce

serait sa petite cage thoracique qui consti~rait un handicap dans la lutte contre la

chaleur (SERRES, 1989).

2.2.4 - La race Duroc Jersey.

Cette race est crée en Amérique. Le porc Duroc Jersey possède une tête à

profil légèrement concave, avec des oreilles portées horizontalement. Bien que le

corps soit moins développé que celui des grandes races blanches, les performances de

croissance de ce porc sont satisfaisantes. Les poils sont rouge brun mais plus fins que

chez les autres races.

2.3 - Les races métisses.

Les races métisses allient une bonne adaptation aux conditions du milieu

tropical aux bonnes performances des races importées. En général, le croisement est

fait entre races locales et races importées.

Différents types de croisement ont été mis en oeuvre. Au Cameroun, c'est le

croisement industriel qui est utilisé. 'Il consiste à accoupler une femelle rustique avec

un mâle importé et ensuite, à abattre le produit de première génération. La figure II

montre le schéma de croisement de type industriel appliqué au Cameroun.

...,
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En Côte d'Ivoire, un schéma (Figure III) plus élaboré a été conçu et vise à ...,

vulgariser les individus de la 4e génération (15/16 de sang Large White).

~.

Engraissement

l
Abattage

R = Race Rustique
l = Race Importée

fig III : Croisement entre porcs Korhogo (K) et Large white
(LW).

Source: Ministère de l'Agriculture de Côte d'Ivoire

LW x K---,)o..FI (1/2 LW) ;

LW x FI-·- ... F2 (3/4 LW) ;

LW x F2.--~~F3 (7/8 LW) ;

LW x F3-~.F4 (15/16 LW)
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3 - LES MODES ET TECHNIQUES D'ELEVAGE PORCIN.

En Afrique en général, les modes d'élevage sont de deux types:

- l'élevage traditionnel,

- l'élevage moderne.

3.1 - L'élevage traditionnel.

3.1.1 - L'élevage traditionnel libre.

C'est le mode d'élevage le plus répandu dans les zones rurales. Les porcs de

race locale sont conduits sur le mode extensif caractérisé par l'absence d'apport

d'intrants (aliments, médicaments) et d'habitat. Les porcs sont livrés à eux-mêmes et

ne sont recherchés que pour être vendus ou abattus. Les performances zootechniques

sont faibles, les parasites internes et externes fréquents.

3.1.2 - L'élevage traditionnel en enclos

C'est la race locale qui est' également exploitée dans ce type d'élevage.

L'éleveur utilise comme porcherie, d'anciens greniers ou enclos en bois ou en

bambou. L'alimentation est à base de restes de cuisine ou de différents produits ou

sous-produits agricoles.

L'hygiène est déplorable et les animaux mal nourris. Dans ce type d'élevage,

il n'existe pas de séparation des animaux en fonction de leur stade physiologique.

."
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3.2 - L'élevage moderne.

3.2.1 - L'élevage semi-industriel.

C'est un élevage un peu plus amélioré que l'élevage traditionnel en enclos.

On exploite dans cesystème des races importées, dans des conditions d'hygiène plus

adéquates. Les animaux sont élevés ensemble et il n'y a pas de séparation selon le

stade physiologique.

L'alimentation est plus régulière car une certaine rentabilité est recherchée.

Les animaux sont nourris avec des sous-produits agricoles ou des aliments

avariés (fruits trop murs ou restes de cuisine). Ici, le logement est identique à celui de

l'élevage traditionnel en enclos.

3.2.2 - L'élevage industriel.

C'est un élevage organisé tant sur le plan du logement, de l'alimentation, de

l'hygiène que de la conduite.

Les exploitations ne sont pas comparables à celles des pays développés mais

un effort est tout de même réalisé pour donner un produit de qualité.

Le logement est sous fonne de hangar divisé en box dans lesquels sont

regroupés les animaux de différents stades physiologiques. Les verrats généralement

élevés à l'écart, ne sont introduits danS les box des femelles que lors des

accouplements.

Une alimentation rationnelle est pratiquée. Elle est basée sur l'utilisation

d'aliments fabriqués dans la fenne, à partir de différents produits et sous-produits

agricoles ou fournis par des firmes agro-alimentaires.

Les animaux sont régulièrement déparasités. Ils sont sevrés à 4 semaines

environ et sont castrés entre 7 et 8 semaines.
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';'. CHAPITRE II LES PERFORMANCES DE CROISSANCE ET
LEUR8<-·FACTEURS DE VARIATION CHEZ
LE PORC

1 - LES PERFORMANCES DE CROISSANCE ET DE CARCASSE CHEZ LE

PORC.

1.1 - La Croissance.

Au cours de la vie post-natale, le poids du porc augmente rapidement et

passe de 1,2 kg en moyenne à la naissance à 100 kg à 6 mois d'âge.

La croissance porcine est caractérisée par le développement différentiel du

corps et des différents tissus.

Le développement du porc se fait en deux vagues : l'une antéro-postérieure

puis une autre postéro-antérieure (VANDERHAGEN et ZERT, 1977). Parallèlement,

la composition corporelle est l'objet de profonde modification. La teneur en eau de la

carcasse baisse et passe de 60 % chez l'animal de 25 kg à 35 % chez l'animal de 162

kg. Inversement, le pourcentage de gras passe de 20 % à 55 % .

Chez le porc local, peu de données ont été publiées sur la productivité. Selon

TAKAM (1978), le poids vif ne dépasse pas 25 kg à 6 mois d'âge.

1.2 - L'efficacité alimentaire et caractéristiques de Carcasse.

L'indice de consommation (ou efficacité alimentaire qui est son inverse),

rapport de la quantité d'aliment consommé au gain de poids, exprime la capacité de

transformation du porc. L'indice de consommation est lié à la composition de la

carcasse.

Les animaux qui déposent beaucoup de gras dans la carcasse (les animaux

ages, les génotypes obèses) sont moins efficaces que les animaux à croissance

musculaire élevée. En effet, il faut beaucoup plus d'énergie pour déposer des

protéines (VANDERHAGEN et ZERT, 1977).
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2 - LES FACTEURS Qll AFFECTENT LA PRODUCTITIVE.
.~.

2.1 - Les facteurs intrinsèques.

2.1.1 - Les facteurs génétiques.

11

1

1 existe une forte variabilité inter et intra-race des perfonnances de

croissance chez le porc.
1

L~NGLOIS ET MINVIELLE (1989) ont rapporté des différences de gain de

poids et de composition corporelle en comparant entre elles, les races Duroc,

HamphshiJe et Yorkshire. Ces différences sont cependant faibles par rapport à celles

observées ~u Vietnam par MOLENAT et TRAN THE THONG (1991) entre races

améliorées et locales.

A l'intérieur des races, les héritabilités des perfonnances en vif et en

carcasse sont moyennes à élevées. De ce fait, l'amélioration génétique par

croisement ou sélection est susceptible d' engendrer des progrès génétiques

importants.

2.1.2 - L'effet de l'âge et du sexe.

2.1.2.1 - L'influence de l'âge.

BERRY et al.(1970) rapportent que l'âge influence de façon significative les

perfonnances zootechniques. Concernant la croissance, elle est d'autant plus rapide

que l'animal est moins âgé. Elle devient nulle à l'âge adulte qui se situe à 6 mois

pour les races européennes et à 1 an pour les races locales.

Pour ce qui est de la carcasse, la longueur augmente avec l'âge et est

optimale à 6 mois (races améliorées Yorkshire). Les os sont plus effilés au fur et à

mesure que l'animal prend de l'âge.
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Pour LE MENTEC (1970), le dépôt de graisse est plus marqué chez les

porcs adultes que chez les porcs -en croissance.

2.1.2.2 - L'influence du sexe.

Les performances de croissance sont plus élevées en général chez les mâles

que chez les femelles (COTE et al, 1985) alors que le sexe influe très peu sur les

caractéristiques de carcasse.

2.2 - Les facteurs extrinsèques.

2.2.1 - Les effets du niveau énergétique de la ration sur les

performances du porc

Le niveau énergétique a un effet favorable sur les performances du porc.

C'est ainsi que PHILIPS et EWAN (1977) ont rapporté une amélioration du gain

moyen quotidien (G.M.Q.) en ajoutant à une ration à base de mil, de l'huile de soja.

Cela s'est traduit par une augmentation de la digestibilité de l'aliment.

2.2.2 Les effets des apports protéiques sur les

performances du porc

L'apport protéique joue favorablement sur les performances de croissance et

sur la qualité de la carcasse du porc (STAHLY et WAHLSTROM, 1973). Lorsque le

taux de protéine augmente, on observe une augmentation du gain de poids, par contre

certaines caractéristiques de la carcasse comme la longueur et l'épaisseur du lard

dorsal diminuent avec le taux de protéine.

L'indice de consommation est élevé avec un taux protéique faible.
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GILSTER et al,(1973) ont montré qu'il faul un han équilihre protéique pour

avoir les meilleures performances'.

En ce qui concerne les caractéristiques de la carcasse. on a des chiffres qui

varient énormément selon les taux. Mais, pour la surface du muscle longissimus

dorsi, plus la teneur en protéine est élevée, plus la surface est grande.

2.2.3 - Les effets des minéraux et vitamines sur les performances

du porc.

Les minéraux jouent un rôle prépondérant dans la croissance et la

productivité des porcs. Leur absence entraîne des maladies carentielles qui sont

quelquefois suivies de mort. C'est aussi le cas de certaines vitamines (vitamine E)

comme le montrent dans leurs travaux YOUNG et al. (1978) qui ont expérimenté le

sélénium associé à la vitamine E. On constate que l'absence de Sélénium et de

vitamine E dans l'alimentation entraîne la mort des porcs. Lorsqu'un élément est

présent, soit le sélénium, soit la vitamine E, la mortalité est nulle ou presque nulle.

Pour l'étude menée par COALSON et al. (1974), la teneur de calcium

apporte une amélioration des performances. En effet, plus le taux de calcium

augmente, plus le G.M.Q augmente (entre 0,41 % et 1,06 % de calcium). Pour

certains os comme le fémur, plus la teneur en calcium augmente, plus leur poids et

leur diamètre augmentent mais leur longueur diminue faiblement.

2.2.4 - Les effets de la température sur les performances du porc

L' influence qu'exerce la température sur les performances des porcs est

significative. En effet, les porcelets à la naissance ont besoin d'une température se

·situant entre 30-32° C. Il y a donc nécessité d'une source de chaleur si la température

ambiante est inférieure à 30° C (VANDERHAEGEN et ZERT, 1977). Ces auteurs

précisent que l'optimum de température dans un élevage doit être de 23 ° C pour des

animaux pesant entre 45 et 115 kg, et de 15 ° C pour des animaux ayant entre 135 et

160 kg.

En dehors de ces températures (15° et 23° C), la croissance des porcs baisse:

Ces travaux sont confirmés par NOBLET et al. (1985) qui ont fait des expériences sur

....
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des porcs pesant 50 kg environ. Ils ont remarqué qu'à 13 oC, la rétention protéique est

faible.

2.2.5 - Facteurs sanitaires

2.2.5.1 - Les maladies virales

2.2.5.1.1 - La Parvovirose porcine

Elle est due à un virus à A.D.N. stable dans une large gamme. de pH,

résistant à une température de 56°c, et insensible à l'éther, et à un grand nombre

d'enzymes protéolytiques.

.La maladie se. caractérise par une réduction de la taille de la portée'. Des

momifications, dès. mortinatalités et de l'infécondité sont con~taiées. La morbidité est

élevée mais la mortalité très faible.

2.2.5.1.2 - Les troubles de la reproduction (S.M.E.D.I.)

Ces troubles sont dus aux entérovirus. Ils sont caractérisés par de la

mortinatalité (Still-birth), des momifications (Mummification),' de la mortalité

, embryonnaire (Embryonic Death) et de l'infécondité (1 nfertil ity).

2.2.5.1.3 - La gastro-entérite transmissible (G.E.T)

Il s'agit d'une mal,adie virale très contagieuse dont les principau,x 'symptômes

sont la diarrhée, la déshydratation, des vomissements occasionnels èt une forte

mortalité des jeunes porcs. Elle est due àux Coronavirus.
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2.2.5.1.4 - La variole du porc

C'est une maladie infectieuse bénigne provoquée par, un Poxvirus faisant

apparaître des lésions papulo-vésiculeuses sur la peau du ventre, des aisselles, de là'"

face et de la tête chez les jeunes porcs. La mortalité est faible, de même que la
morbidité.

2.2.5.1.5- La peste porcine classique

C'est une affection virale très contagieuse caractérisée dans les formes

typiques par une diffusion rapide et de la fièvre. L'affection ~st due à un virus à A~N

sensible à l'éther, classé parmi les Togavirus non transmis par les·arthropodès. Dans

cette maladiè, la morbidité et la mortalité sont très ~levées.

2.2.5.1.6- La peste porcine africaine

C'est une maladie très contagieuse causée par un gros virus à ADN et

caractérisée par sa diffusion rapide, la fièvre et un abattement des animaux. La

morbidité et la mortalité sont élevées et peuvent atteindre 95 à 100 %.

2.2.5.2 - Les maladies bactériennes

Ici, nous allons nous intéresser aux maladies les plusimportante~ étant "

,entendu que les affections bactériennes frappant les porcs sont diverses et

nombreuses.
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2.2.5.2.1 - L'actinobacillose

çette maladie est causée par ,tin Actinobacillus .sp .qui provoque une

.septicémie mortelle, de l'endocardite et quelquefois des arthrites 'chez les porcelets de .

. 1 à -6 mois. Chez 'l~s l;lnimaux âgés, on a desiésions c~tan.ées. La morbidité et la
o." . ". • •

mortalité sont" (aiblesau cours de cette maladie.

2.2.5.2.2 - Les colibàcilloses .

L'agent étiologique responsable de cette maladie est Eschérichia coli qui

.' provoque trois symptômes cardinaux selon l'âge du porc :

- une septicémie colibacillaire chez les porcelets' nouveaux-nés entre 1 à 4

jours;

- une diarrhée néonatale entre 1 à 4 jours accompagnée, à 3 semaines, d'une

diarrhée d'allaitement, et au sevrage, d'une diarrhée post-sevrage;

- up oedème apparaissant chez les porcs récemment sevrés .

La morbidité"etla mortalité sont élevées chez les jeunes porcs. En bas âge,
. .

la mortalité baisse de 70 à 10 % entre 1 jour à 2 semaines.

2.2.5.2.3 - Les Salmonelloses

La salmonellose apparait généralement sous forme d'épizootie, de

septicémie, d'entérite aiguë ou d'entérite chronique avec dépérissement chez les porcs

sevrés âgés de·lO à 16 semaines. Elle est causée par les salmonelles du genre

Salmonella dont l'espèce est Salmonella typhimurium.

Au cours de cette maladie, la morbidité peut atteindre' 50 % alors que la

. mortalité atteint 100 %.

1

"
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2.2.5.2.4 - L'entérite hémorragique

L'entérite hémorragique ou dysenterie des grandes porcheries est une colite

muco-hémorragique infectieuse du porc. Elle est caractérisée cliniquement par

l'amaigrissement et l'élimination d'excréments diarrhéiques contenant des quantités
•

variables de mucus, de sang et de matières nécrotiques.

.
Causée par Treponema hyodysenteriae, cette maladie présente une morbidité

de 25 % à 50 % et une mortalité d'environ 25 %.

2.2.5.2.5 - La pneumonie enzootique

La pneumonie enzootique est une infection respiratoire contagieuse

provoquée par Mycoplasma hyopneumoniae. Elle est caractérisée par la toux, un

mauvais état général, une morbidité élevée et une faible mortalité.

2.2.5.2.6 - Le rouget

C'est une maladie infectieuse provoquée par Erysipelothrix insidiosa et

caractérisée cliniquement par une mort brutale, de la fièvre, des lésions cutanées en

losanges et des arthrites ou des endocardites vegétantes. Au cours du développement

de cette infection, la morbidité est élevée et la mortalité faible.

2.2.5.3 - Les maladies parasitaires

2.2.5.3.1- Les parasites internes

La maladie parasitaire la plus importante est de loin la cysticercose.
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- La cysticercose

Les cysticerques sont des larves de Taenia cellulosae qui infestent les

muscles du porc. Ce dernier étant l'hôte intennédiaire, pour atteindre l'homme qui

est l'hôte final. Cette parasitose entraîne d'importantes saisie~ dans les abattoirs en

Afrique. La cysticercose est caractérisée par une morbidité élev~e dans lèS élevages

extensifs et une mortalité'presque nulle.

- L'ascaridiose

Cette maladie, plutôt d'importance économique, est due à Ascaris suum. Elle

se manifeste par. un rale~tissement de la croissance ·et un' mauvais indice de

consommation. L'ascaridiose entraîne une saisie du foie et des fressures à l'abattoir.

- L'hvostrongylose et l'oesophagostomose

Ces deux maladies' sont entraînées respectivement par Hyostrongylus rubidus

et oesophagostomum sp. Tandis que la première maladie n'affecte pas la croissance

mais provoque une anémie et de l'amaigrissement, la seconde entraîne un

ralentissement de la croissance et une baisse de la productivité.

2.2.5.3.2 - Les parasites externes

- L'aflatoxicose

C'est le syndrome de ralentissemen~ de la croissance, d'amaigrissement,

d'inappétence, d'ictère et de mortalité dus aux lésions hépatiques provoquées par

l'indigestion d'aliments souillés par l'aflatoxine produite par Aspergillus flavlls. Cette

maladie se rencontre dans les régions où le maïs et le tourteau d'arachide entrent dans

la ration.
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- Les gales

La plus fréquente des gales est provoquée par Sarcoptes scabiei var suis qui

s'enfonce dans la:peau et entraîne un prurit intense aboutissantà un amaigrissèment et

à des lésions de la peau, en particulier dans la région de l'oreille.

2.2.5.4 ~ La lutte contre les maladies.

Pour réduire de manière significative l'impact négatif de·s différentes

maladies sur les performances du porc, l'hygiène est de mise.- A ceteffet, ïl convient

d'éviter d'introduire des animaux infect~~ dans les élevages (animaux étrangers à

l'élevage) .. Il faut également nettoyer régulièrement les box et les porcs. Pour les

parasitoses, un déparasitage est nécessaire.
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CHAPITRE III - LES TOURTEAUX DE COTON (T.C) ET LEUR
UTILISATION EN ALIMENTATION PORCINE

1 - L'OBTENTION DES TOURTEAUX

Les tourteaux de coton (T.C) sont des sous-produits d'huilerie de la graine de

coton.

1.1 - La graine de coton

C'est une partie du fruit du cotonnier, plante de la famille des Malvacées

dont les quatre principales espèces cultivées sont : Gossipiu/1l hirsutu/1l, Gossipiu/1l

barbadense, Gossipium arbore'Um et Gossipium herbaceum (Photos 1, 2, 3, 4

d'après LAGIERE cité par ZOURE, 1991). La graine de coton est constituée de :

- linter: ensemble de poils courts à aspect duveteux;

- coque : paroi cellulosique qui entoure l'amande ;

- amande: formée de 2 cotylédons riches en huile et contenant, sauf chez les

variétés glandless, une glande à gossypol (Photo 5 d' après BAILLY cité par ZOURE,

1991).

1.2 - La préparation des tourteaux

Avant de procéder à l'extraction de l'huile, le fruit du cotonnier est

principalement soumis à l'égrenage qui consiste à séparer la fibre textile de la graine

de coton, au délintage et au broyage-aplatissage qui vise à faciliter la séparation de

l' huile du tourteau.



Photo 1 - Gossypium arbQreum

Photo 3 - Capsule de la va~iété

Acala. G. htrsutum

Source
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Photo 2 - Gossyptum herbaceum

Photo 4 - Capsule mû~e d'Acala

Lagiè['e (1966)



~.D

.Photo 5 - Section longitudinale d'une amande
mOre de cotonnier. A : endosperme .

. B : nucelle. D : cotylédon. EF :
embryon (d'après Bailey)

24
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L'extraction de l'huile se fait après conditionnement thermique entre 60°C à

150 0 C par différents procédés:

- par pression : on obtient du tourteau expeller ;

- avec un solvant: cela conduit à l'obtention du tourteau déshuilé ou maigre.

Le solvant le plus utilisé est l'hexane ;

- prépression et solvant: l'extraction à la fois par pression et solvant donne

le tourteau prépression solvant.

La figure IV proposée par SAUVANT et MICHALET-DOREAU (1988)

présente le schéma général d'obtention des tourteaux et les techniques

complémentaires appliquées en vue de leur détoxification et du renforcement des

protéines.

1.3 - Composition chimique et variation

Le tableau II rapporte la composition moyenne des tourteaux de coton

obtenue à partir de 141 échantillons dont 129 d'Afrique et des îles avoisinantes. La

composition chimique montre de forts coefficients de variation,· en particulier, des

teneurs en matières grasses (68 %), de gossypol libre (60 %), de l'insoluble

chlorhydrique (60 %) et les constituants pariétaux (40 %).

Des variations importantes de la teneur en protéine et en cellulose. des

tourteaux ont été également obtenues en Tanzanie (JAGADI et al, 1987).

Dans ces deux études, le principal facteur de variation est le procédé

d'extraction de l'huile. Cependant, la variété du cotonnier qui détermine les différents

constituants de la graine, les conditions culturales (fertilisation, climat), le stade de

développement de la graine lors de la récolte sont autant de facteurs de variation de la

composition chimique du tourteau de coton.

.
.~
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Figure IV : Schéma général des technologies
appliquées aux tourteaux.

•
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Tableau TI : Composition moyenne des tourteaux de coton
Source : ZOURE 1991 27
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Moyenne Ecart-type Minimum Maximum Effectif C.V
(x) (ET) (N) %.

Constituants organiques (p. 100 de la MS)
Matière organique (MO) 92 7 o 9 90 2 95 3 141 1
Matière azotée Totale (MAT) 44 7 7 4 17 8 56 4 141 17
Matière Grasse (MG) 8 3 5 6 o 4 24 9 141 68
Cellulose Brute (Weede) (CB) 12 9 5 1 2 3 32 6 90 40
Extratif"Non Azoté (ENA) 28 8 5 6 18 4 55 9 141 19

Constituants parétaux (p.100 de la MS)
Neutral Détergent Fiber (NDF) 26 4 10 2 10 8 56 2 64 39
Acid Détergent Fiber (ADF) 18 3 7 3 6 2 43 3 64 40
Acid Détergent Lignin (ADL) 5 8 2 2 2 2 11 1 64 37
Hémicellulose (NDF-ADF) 8 1 4 5 o 9 20 1 64 55
Cellulose (ADF-ADL) 12 5 5 4 3 6 32 6 64 43
Parois insolubles dans l'eau (PAR) 30 0 8 4 14 2 59 6 60 28

Constituants Minéraux (p. 100 de la MS)
Ca-lcium (CA) o 22 o 08 o 14 o 81 141 36
Phosphore (P) 1 30 o 26 o 13 1 82 141 20 1-
Magnésium (Mg) o 67 o 13 o 33 1 33 118 19
Potassium (K) 1 71 o 26 o 37 2 82 121 15
Insoluble Chlorhydrique (IC1) o 15 o 09 o 01 o 4S 108 60
Zinc (mg/kg de MS) (Zn) 73 1 14 0 62 5 97 3 5 19
Fer (mg/kg de MS) (Fe) 145 8 39 4 107 4 191 2 5 27
Cuivre (mg/kg de MS) (Cu) 18 4 3 5 15 8 24 2 5 19

Solubilité à la Pepsine Cellulase (p. 100)
(Méthode AUFRERE HCI 0,1 N)

de la Matière Sèche (SMS) 77 7 6 9 56 3 85 5 341 9
de la Matière Organique (SMO) 74 8 7 1 52 8 83 4 34 9

Caractérisation de la Matière Azotée (p. 100 de N total)
Solubilité (NS) 23 l 8 7 6 4 39 5 61 38
Dégradabilité à la pronase 1 heure (NPR01) 45 1 11 7 26 9 69 6 63 26
Dégradabilité à la pronase 24 heures (NPR024) 75 0 4 5 66 5 86 4 22 6
Azote résiduel de l'ADF (NADF) 2 6 1 6 o 6 7 0 56 60

Calorimétrie
Energie Brute (kcal/kg de MS) (EB) 4815 207 4480 5400 57 4

Gossypol (mg/kg de MS)

Total 10231 3161 4017 17148 77 31

Libre. 1317 871 402 77 66
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2 - L'UTILISATION DU TOURTEAU DE COTON EN ALIMENTATION

PORCINE

Le tableau III regroupe les travaux effectués à notre connaissance sur

l'utilisation du T.C en substitution partielle ou totale de différents tourteaux (soja,

arachide).

2.1 - Les effets sur les performances zootechniques

2.1.1 - Les effets sur la croissance

L'ensemble des travaux réalisés en substituant le T.C au tourteau de soja

(T.S) se sont traduits par une diminution de la croissance. Cette baisse de la vitesse

de croissance serait due à la présence de gossypol dans le tourteau de coton et à sa

moins bonne composition chimique (forte teneur en cellulose, faible teneur en lysine).

Mais ces résultats s'opposent à ceux de IKURIOR et FETUGA (1988) chez

le porc, et de PONE et al. (1987) chez la poule pondeuse, qui ont observé une

augmentation non significative de poids en substituant le tourteau d'arachide par le

tourteau de coton. Cette controverse pourrait s'expliquer par la moins bonne qualité

du tourteau d'arachide par rapport au tourteau de soja (ZOURE, 1991).

•\
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Tableau III : Effets de la substitution partielle ou totale.d~ différents tourteaux (Soja, arachide) par le tourteau de '
coton sur les performances zootechnique du porc (en % des traités)

Tourteau Degré de Teneur de G.M.Q. Consom. Indice Rende. Longueur Epais.
Race substitué substitu. gossypol (%) alimen. de con. ment (% ) carcasse seur Auteurs

tion (% ) (mg/kg) taire (%') lard

40 2,5 NS 4,B NS 2,0 LARUE et
Tourteau de al.
Soja (T. S.) (19B5)

• 100 5,2 3,2 NS B,2

HAUGHT/
Croisée T.S. 50 -4,5 -0,5 NS -4,5 NS 0,5 NS 0,3 NS -0,9 NS al. 1977

BRAHAM/
Croisée T.S. 42 300 -42,B 5,BB al. 196B

45 -14,B9 10,43
NOLAN

T.S. et al.
90 4,5 -29,7B 19,75 (196B)

50 42 9 NS 11,7 6,0 0,29 NS -3,B5 NS
Tourteau IKURIOR

Croisée d'ar~chide et al.
100 100 9,B NS 5,BB o NS -0,13 NS -0,13 NS (19BB)

CLAWSON
T.S. B9,3 BO -6,3 -1 4,5 et al.

(1966)

PAPAOO.
T.S 77,7 -1,12 10,7 7,9 0,35 NS POULOS

NS . et al.
(19B7)

•
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2.1.2 Les effets. sur laconsonunation d'aliments et l'iiidice
de éonsonunation

Le remplacement du T.A ou T.S par le T.C entraîne une. augmentation de la

consommatio~ d'aliments. (+3,2 à +10,7) et une diminution de l'indice de

consommation (1. C). La forte teneur en cellulose du T. C :rédu.irait l'énergie

métabolisable. de la ration. (HUSBY et KROENING, 1971) et pourrait poti~ser les

animaux àconsomffier plus d'aliments pour satisfaire leurs besoins. Cep~~dant, l'effet

du T.C sur"lacoIisonuit~tionalimentaire varie en fonction de la tenèur el) gossypol.

. 'En 'effet, C~AWS.bN·et SMiTH (1966) ont observé' une. diminution. de la

conso.mmation alimen~ire à partir de 244 mg de gossypol libre pa~ kg d'aliment.

, ,
:., ~ ......

",' .

2.1.3 -.LeS effets sur les caractéristiques d'ab~ttage.

, ,
",;.'

Les caractéristiques de carcasse ne sont pas affectées par l'incorporatio'n de

tourteau de coton dans la ration (PAPADOPOULOS et al, 1987; IKURIOR et

FETUGA, 1988).

Le poids des organes, non plus, n'est pas, significativement affecté par la

p'rése~ce du T.C dans la ration (IKURIOR et FETUGA, 1988), sauf dans les câs
+ -. ~

d'intoxication aiguë où TCHOUMBOUE (1982), CLAWSON et SMITH (1966),

NESSER et al. (1988) ont rapporté une hypertrophie du foie.

. : '

..'~ ~. ." ..~ '::' "',

3 - L.A TpXICITE DU TOURTEAU DE COTON.,

Le gossypol, pigment polyphénolique, confererait au T.C sa toxicité ..

Des intoxications aiguës se traduisant par des mortalités brutales ont été

observées lorsqu~.: des porcs ont été soumis à des. ration-s' contenant des graines de

coton supposées riches en gossypol (NESSER et al, 1988) et du to~rt~au titrant 224 à
. .

400 mg de gossypol par kg de ration (TCHOUMB'OUE, 1982 ; CLAwSON et

. SMITH, 1966).
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S'agissant des intoxications chroniques qui se manifestent par une baisse de

productivité, 'il est difficile de fixer à partir des- résultats bibliographiques dispolubles,
. la dose toxique.

Pour NESSER et al. (1988); une ration' contenant moins de 15 mg de

gossypol litire par ki d'aliment,. n'a pas d.' effet négatif sur les performances'du porc.

Pourtant, NOLAN et al. (1968) ont rapporté une baisse de la vitesse de croissànce.

chez des porcs alimentés à base de ration contenant4,5 mg de gossypollibre par kg "

d'aliment alors que! I~URIblt et FETUGA (1988) ont donné jusqu'à 100ing de

gossypol.par kg sans que l'effet toxique du pigment ne soit observé.

4 - LA TOLERANCE AU GOSSYPOL

Dlfférerits procédés' ont été mis en oeuvre, pour réduire la sensibilité des

monogastriques (porc·en particulier) au gossypol :

- obtention de' variétés de cotonnier glandless : le ~ourteati de coton

provenant, de ce cp,tonnier, possède une toxicité résiduelle puisqu'à partir de 60 % de

substitution deT.Spar le T.C, des baisses de performa'nces'-,ont été rapportées

(ZOURE, 1991);

- coniplémentation de ration contenant le T.C avec différents minéraux

(exemple le fer) :l'incorporation·du fer, dans des rations contenant du T.C, améliore

le gain de poids, .sans' pour autant empêcher totalement l'effet toxique du gossypol

(BRAHAM et al. 1967).

L'utilisation d'autres minéraux comme le zinc et le cuivre, s'est traduite par

une réduction de. la fixation du gossypol dans le foie, mais n'a pas de répercussion

importante sur la croissance (CLAWSON et SMITH, 1966) .

1

"
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CHAPITRE 1 : MATERIELS ET METHODES -

_1- ANIMAUX

1.1 - Ra~e, nomb~eet sexe

Cette -expérience a porté sur le porc local (photo 6) Hui est la race rencontrée

dans les exploÜatlbn~ rurales de nos pays.

Trente"porcelets ont été achetés à Kolda, dans le région de Casamance, située

à 700 km de Dakar au sud du SénégaL' Ces animaux ont été transportés à Dakar, dans

les locaux d'éle"vage de l'Ecole Inter-Etats des Sciences et Médecine Vétérinaires (E.I.

S.M.~).

L'importance de l'éleVage porcin en Casamance et le souci d'avoir des

animaux de raée pure ont déterminé le choix de cette localité.'

Au cours du transport, 3 porcelets sont morts. Aussi 'l'expérience n'a-t-elle

porté q~esur 27 porc~lets de sexe mâle pesant en moyenne 5,07 kg de poids vif.

1.2 - Mise en lots et habitat

Les porcelets o.nt été répartis en 3 lots de 9 animaux. Chaque lot a été

subdivisé en 3 sous-lots. Les sous-lots ont été dénommés CO, C25 et C50 en fonction

du niveau de substitution du tourteau d' arachide dans la ration. Chaque animal a été

identifié par un numéro (photo 7). Chaque sous-lot a été affecté dans un box (photo_

8), ces box étant disposés dans un bâtiment moderne bien aéré et bien protégé du

soleil. Les box sont dotés chacun d'un système d'abreuvement automatique (photo 9).



Photo 6 : porc local

Photo 7 identifICation des animaux par un numéro

34
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Photo 8 un sous-lot (3 animaux par bax)

Photo 9 abreuvoir automatique (en haut à droite)

35
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2- CONDUITE

2.1 -.Alimentation

•

Les r':ltions dont la composition figure dans le tableau IV ont étë utilisées: En

fonction de ces rations nous avons distingué les lots suivants:

- les anin,taux du lot CO ou lot témoin ont reçu une alimentation à base "de

maïs, de drêche de Qrasserie séchée et de tourteau d'arachide (19 % dela·ration) ;

'- les porcs du lot C25 ont reçu une ration dans laquelle une substitution· ,

poids par poids, de 25 %du T.A par le T.C a été effectuée;

- danS".le lot C5Q, .la substitution a été de 50 %.

Les anim~ux ont été nourris et abreuvés à volonté. Les quantités d'aliments ..

consommées .qùotidienneII?-ent ont été déterminées par la différence entre les quantités

distribuées la veille·et les. refus collectés le lendemain.

2.2 - Traitements

Pqur permettre une bonne croissance, un déparasitage systématique a. été fait

au début de)'expérience, avec du Biaminthic 5 % à la dose de 0,18 ml par kg. Un

deuxième déparasitage a' été effectué 15 jours après, avec du lévamisole 5 % dans

l'aliment, à la dose de l,5ml pour lOkg d' alime'nt (photo 10).

Pour éviter l'odeur suis generis à la viande, une castration a été faite dè

façon chirurgicale sur tous les animaux.

Comille mesure d'hygiène, les box et les animaux ont été nettoyés chaque

jour par des jets. d'eau, après ramassage des excréments (photo 11)"

1

"
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Tableau IV : Composition des différentes rations

M.A.T. : Matière azotée totale.
• Garanties au kg de complément: vitamine A : 2 000 000 DI,
vitamine D3 : 400 000 DI, vitamine E : 4 000 DI, cuivre : 1600 mg, manganèse :
12400 mg, fer: 8000 mg, zinc: 10 000 mg., Sélénium: 24 mg.

37
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2.3 - Abàttage des-animaux

Les animaux ont été abattus au terme de l'expérience qui a duré 116jours.

Les abattages se sont déroulés à la Société d'Exploitation des Ressources Animales du

Sénégal. (SERAS) sise route de Rufisque.

3 -MESURES

3.1 - Pesées des animaux

Les pesées ont eu lieu au début de l'expérierice , et une fois· par semaine

pendant toute la durée de l'expérience.

Le dispositif est constitué d'un peson et d'un sac de jute .(photos 12 et 13).

3.2 - Mesures réalisées à l'abattage

3.2.1 - Morphologie

Après l'abattage, chaque carcasse a été pesée. Le poids ~ela carcasse chaude

ayant servi au calcul du rendement d'abattage (avec tête). Différents organes (foie,

coeur, reInS, poumons)" ont également fait l'objet de pesée.

La longueur de la carcasse a été mesurée entre la première côte thoracique et

la symphyse pubienne. L'~paisseur du lard .dorsal a été calculée à partir des mesures

réâlisées au niveau des premières et dernières vertèbres thoraciques, et de larégi6n.

lombaire.

L'épaisseur de· la cuisse et la profondeur de la poitrine externe ont été

mesurées comme indiqué sur la figure V.
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Photo 10 : déparasitage par imorpor.:tDon du déparasitant à l'aliment

Photo 11 : nettoyage et lavage des box et des animaux
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Photo 12 pesée des animaux mise daris le sac

40
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Photo 13 pesée des animaux lecture du poids du porc sur le peson

•

41



42

3.2.2 - Dissection

Trois c1emi-carcasses ont été choisies au hasard dans chaque lot pour

déterminer la conipo~ition corporelle (muscle,. gras, os), mais pour des raisons

techniques de conservation, seule une demi-carcasse pàr lot a pu être disséquée..

:.:' 3.3 - Analyses de laboratoire

Des échantillons de chaque type d'aliment ont été prélevés et analysés au

laboratoire de bromatologie du Service de Zootechnie-alimentation de l' E.I. S:M. V.

C'est ainsi que la matière sèche, la matière azotée totale, la cellulose,' le

calcium et le phosphore des rations ont pu être déterminés (tableau IV).

3.4 - Analyse statistique

L'analyse ~tatistique a été réalisée par analyse de variance. Lorsque l'effet du

traitement alimentaire était significatif, le test de NEWMAN-KEULS ( STEEL et

TORRIE, 1989) a été utilisé pour la comparaison des moyennes.
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Figure V : Mensurations de la carcasse du porc

EpCu : Epaisseur cuisse.

Ld : Lard dorsal.

PPE : Profondeur poitrine externe.

PPI : Profondeur poitrine i~terne.

L : Longueur.

\
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CHAPITRE II : R ES'U L T A T S

1 - EFFETS DU REGIME ALIMENTAIRE SUR LES PERFORMANCES
.' ÈNVIF

•

Les perfonnances moyennes de croissance et d'efficacité âlimentaire sont

présentées au tabieau V.

.'Tableau V : Effé(~ du régime alim~ntaire sur les performances de
. . . . .

croissance et l'efficacité''aliment~ire'du porc local

1

1·
1 Variables CO C25 C50 S.E

1

Poids vif initial (kg) 5,16 5,08 4 97 0,15 NS

Poids vif final (kg) 31,8a 31,9a 35 5b 0,59*

G.M.Q (kg) . 230a 230a 263 b 5,49*

Consommation .totale
d'aliment 117,50 113,6 115,9 2,93 NS

,.

Consommation journalière
d'aliment 1,01 0,98 1,0 .0,02 NS

1

1
1

Indice de consommation 4,37 4,24 3,8 0,09t

- CO : lot témoin; C25 et C50 : 25 % ét 50 % de substitution du tourteau d' arachide par le tourteau

de coton.

-·S..E. : Erreur standard.

- ~ : P < 0,05; t (tendance) p < 0,1; NS (non significatif) p > 0,1.

- Sur la même ligne, les valeurs indicées ne portant pas la même lettre sont significativement

différentes (p < 0,05)
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1.1 - Vitesse de croissance

L'effet du régime alimentaire est significatif (p < 0,05) sur le poids vif

fina~: Les animaux du lot C50~ont plus lou'rds (+ 11,6%). que 'ceux du lot témoin.. La'

vitesse de croissance esr.~ignificativement (p < 0,05) plus élevée chez les pnîmiers

que chez les seconéls·.

, 1.2 - Consommation et efficacité alimentaire

La supplémentation au tourteau de coton ne modifie pas de façon

significative (p > 0,1) la consonuIiation d' alim~nts. En revanche, .1' indice de

consommation tend (p < 0,1) à être plus fai~lechez les porcs supplémentés que chez

les porcs témoins.'

2;'- EFFETS DU REGIME AL~NTAlRE SUR LES PERFORMANCES EN

CARCASSE

2.1 - Effets sur les caractéristiques de carca~se

Le tableau VI' présente les caractéristiques de carcasse des animaux en

fonction du régime alimentaire .

Le rendement d'abattage. n'est pas significativement modifié par la

supplémentation au t~~rteau de coton. Le poids de ·la c<,lrcaS"se tend (p '< '0,1) à être

plus élevé da~ le lot C50 que dans les autres lots. L'effet du régime alimentaire n'est

. pas sigp.ificatif.sur l'épaisseur du lard dorsal, la longueur de la carcasse, l'épaisseur
. . .

·de la -cuisse, la profondeur de la poitrine externe. Des différences de composition

corporelle sont ~galem~ntobservées entre les lots. Les lots ayant reçu le tourteau de
~. ' ~

coton ont plus de mus~le et moins de gras dans la carcasse que le lot témoin.

Cependant, ces différences n'ont pas été testées statistiquement étant donné l'unicité

des valeurs.
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2.2 - Effets sur les organes

L'incorporation du tourte~u ?e coton. dans la ration n'a pas d' effet significatif

sur le poids des organes. Cep~nciant, on,'note une auginentation linéaire du poids du

foie avec leniveau d'incorporation. ,Le foie est de 16 % et 21 %, respectivement,

plus lourd (p <: 0,14) chéz les animaux des lots C25 et C50 que chez les témoins

(Tableau VII).

Tableau VI :' Effets du régime alimentaire sur les caractéristiques
de carcasse du porc.

Variables co C25 C50 S.E.

Rendement d'abattage (t) 72,8 71,8 72,9 0,85 NS

Poids Carcasse (kg) 23,2 22,9 25,4 0,44 t

Epaisseur lard dorsal
(cm) 3,3 3,1 3,3 0,07 NS

Longueur carcasse (cm) 53,6 53,3 54,0 0,52 NS

Ëpaisseur cuisse (cm) 39,9 41,4 40,4 0,45 NS

Profondeur poitrine exter
ne (cm) 25,5 25,9 26,2 0,35 NS

Muscle (t carcasse) a 37,8 38,4 39,5

Gras (t carcasse) a 38,2 36,9 29,1

,Os (% carcasse) a 14,3 10,9 13,4

a : valeur unique

CO : lot témoin ; C25 et C50 : 25 % et 50 % de substitution du tourteau d'arachide par le tourteau de

coton; t (tendance) p. <0,1; NS( non significatif) p > 0,1.



Tableau VII.: Effets du régiple alimentaire sur le poids des
organes
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1 •
1

Variables CO C25 C50 1 S.E
• 1

1

Poids poumons (g) 379 436 315 0,03 NS

Poids reins .(g) 72 72 73 0,005 NS

Poids rate (g) 78 76 75 0,004 NS

.~

Poids Foie (g) 651 746 787 0,03 NS

Poids Coeur (g) 114 118 113 0,007 NS

co, lot témoin; C25 et C50 : 25 % et 50 % de substitution du

tourteau d' arachide par le tourteau de coton.

S.E. : Erreur standard.

NS (non significatif) : p > 0,1.

\
,\
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DISCUS.SION

L'amélioration d~ la vitesse de croissance observée dans cette étude, est en

accord avec les·tnivaux d'IKURIOR et FETUGA (1988) chez le porc et de PONE et

al. (1987) chez la poule p0!1deuse, qui. ont observé ~ne augmentation non significative

du poids en remplaçant du tourteau d'arachide par le tourteau de coton. SERRES

(197.3) a rapporté ~voir largement utilisé le tourteau de coton en alimentation porcine

sans enregistre{d'ennuis. Ce'pendant,~os résultats s'opposent à ceux de NOLAN et

al. (1968), HAUGHTét al. (1977), LARUE et al. (1985) et de PAPADOPOULOS et

al. (1987) qui ont plutôt observé une baisse de croissance. Cette apparente

·contradiction pourrait s'expliquer par 'Ie fait que les sources de protéines de base

utilisées ne sont pas les mêmes (ZOURE, 1991)..

En effet, chez les ~uteurs précités, le tourteau substitué est le tourteau de. soja

qui est de meilleure qualité que le tou~teau d'arach~de par l'éqllilibre de ses acides

. aminés essentiels. Dansnotre expérimentation, la présence de}~rine de· poisson et

d'acides aminés de synthèse rendait très faible le risque de carence en .. IYsine ou

méihionine.

La diminution de l'indice de consommation corrobore les résultats

d 'IKURIOR et FETUGA (1988) et .pourrait traduire une meilleure utilisation des

aliments chez les animaux supplémentés. Le plus. fort pourcentage de n~uscleet la

moindre adiposité observ~s dans les lots C25 et C50 pourraient être la conséquence de

cette meilleure efficacité alimentaire.

Dans les tr9is lots, 'l'indice de consommation est plùs élevé que celui

généralement obtenu chez les races améliorées, mais il est comparable'à celui trouvé

. chez d'autres races porcines indigènes (MOLENAT et TRAN ~HETHONG, 1991).

Les animau~ du lot CSÜ étant ceux qui ont les poids vifs les plus élevés,. leur

tendance à avoir les carcasses les plus lourdes découlent des relations normales qui

lient la croissance du corps à celle d~ la carcasse. L'absence. d'effet du regime

alimentaire sur lesàutres caractéristiques de ·carcasse est conforme aux travaux de

IKURIOR et FETUGA (1988), et de PAPADOPOULOS et al. (1987).

Bien que non significative, une augmentation importante du poids hépatique

a été observée chez les animaux complémentés. Cette hypertrophie du foie a été

.également rapportée chez le poulet sans que la croissance ne soitaffec~ée

. (GIANNAKOPOULOS et al., 19~2; PONE et al., 1987). Elle pourrait être'lesig'ne
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d'une intoxication latente puisque chez les animaux intoxiqués. par le gossypol,

CLAWSON et SMITH (1966), TCI-ÎOUMBOUE (1982), NESSER et aL, (1988) ont

rapporté une hypertrophie du foie.
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CONCLUSION GENERALE.

La population africaine, qui connaît une croissance de 3% l'an, verra ses

besoins en produits carn~s atteindre 22 millions de tonnes dans la première déc~nnie

des années 2 000, alors que la production est estimée à 5 millions de tonnes (Afrique

Agriculture,· Juin 1994). Il y,a donc un effort 'considérable à faire pour relever le défi.

Le porc, par sa vitesse de croissance élevée et son ,haut rythme de production

peut jouer un rôle important dans les politiques d'autosuffisance en protéines

d'origine animale...Mais, tin développement durable de l'élevage porcin doit être basé

sur les' ressources endogènes surtout dans le contexte socio-économique actuel,

dominé dans les pays de la Zone Franc par la dévaluation du Franc de la

Communauté Financière Africaine (F.CFA).

Dans ces pays, la production du coton est en plein essor. Le tourteaù du

coton, sous-produit d' huilerie de la' graine de coton est disponible en grande quantité

et à uri priX inférieur à celui du tourteau d'arachide. C'est une source bon marché. dé

protéines dont l'utilisation en alimentation porcine a donné, au plan des performances

zootechniques, des résultats controversés.

Une meilleure connaissance de la valeur nutritive du tourteau de coton est

donc indispensable pour urie optimisation de la valorisation de ce sous-produit. C'est

dans ce cadre, (r~e ce travail a été entrepris pour étudier l'effet de la substitution

partielle du tourteau d'arachide par le tourteau de coton sur les performances en vif èt

en carcasse du porc local.

Il a porté sur 27 porcelets de race locale élevés pendant 116 jours et répartis

en trois lots suivant le niveau de substitu.tion du tourteau d' arachide par le tourteau de

coton.

la supplément<!tion au tourteau de coton a entraîné une amélioration de la

croissance et de l'efficàcité alimentaire.

Le poids de la carcasse est également amélioré par le traitement sans que le

rendement d'abàttage ne soit significativement affecté.

Ces .intéressants résultats se sont accompagnés d'une importante hypertrophie

hépatique qui pourrait traduire une intoxication latente chez les animaux supplémentés

au tourteau de coton.
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Il ressort de l'ensemble de ces données que jusqù-'â' 50 %, le tourteau de

coton peut se substituer au tourteau d'arachide dans la ratioildes porcs lorsque celle

ci est utilisée sur' une courte période. Toutefois, des études ultérieures de la

composition chimique du tourteau de coton et surtout de sa teneur en gossypol

méritent d'être entreprisès, pour mieux cerner les facteurs de variation de la toxicité

de ce sous-produit;
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